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1) Viens Esprit de Dieu vivant renouvelle tes enfants, Viens Esprit-Saint nous brûler de ton feu 

Dans nos cœurs répands tes dons, sur nos lèvres inspire un chant, Viens Esprit-St, viens transformer nos vies! 
Esprit de Lumière, Esprit créateur, Restaure en nous la Joie, le Feu, l'Espérance 
Affermis nos âmes, ranime nos cœurs pour témoigner de ton Amour immense. 

2) Fortifie nos corps blessés par goût de tous nos péchés, Viens Esprit-Saint nous brûler de ton feu 
Fais-nous rechercher la paix, désirer la sainteté, Viens Esprit-Saint, viens transformer nos vies 

3) Donne-nous la Charité pour aimer en vérité, Viens Esprit-Saint nous brûler de ton feu 
Nous accueillons ta clarté pour grandir en liberté, Viens Esprit-Saint, viens transformer nos vies! 

Veni sancte spiritus Veni sancte spiritus 
 

Lecture du livre des Actes des Apôtres 

En ces jours-là, le roi Agrippa et Bérénice vinrent à Césarée saluer le gouverneur Festus. 
Comme ils passaient là plusieurs jours, Festus exposa au roi la situation de Paul en disant : 
« Il y a ici un homme que mon prédécesseur Félix a laissé en prison. 
Quand je me suis trouvé à Jérusalem, les grands prêtres et les anciens des Juifs ont exposé  
leurs griefs contre lui en réclamant sa condamnation. 
J’ai répondu que les Romains n’ont pas coutume de faire la faveur de livrer qui que ce soit lorsqu’il est accusé, 
avant qu’il soit confronté avec ses accusateurs et puisse se défendre du chef d’accusation. 
Ils se sont donc retrouvés ici, et sans aucun délai, le lendemain même, j’ai siégé au tribunal 
et j’ai donné l’ordre d’amener cet homme. 
Quand ils se levèrent, les accusateurs n’ont mis à sa charge aucun des méfaits que, pour ma part,  
j’aurais supposés. Ils avaient seulement avec lui certains débats au sujet de leur propre religion, 
et au sujet d’un certain Jésus qui est mort, mais que Paul affirmait être en vie. Quant à moi, embarrassé  
devant la suite à donner à l’instruction, j’ai demandé à Paul s’il voulait aller à Jérusalem pour y être jugé  
sur cette affaire. Mais Paul a fait appel pour être gardé en prison jusqu’à la décision impériale. 
J’ai donc ordonné de le garder en prison jusqu’au renvoi de sa cause devant l’empereur. » 
 
Évangile de Jésus Christ selon saint Jean 
Jésus se manifesta encore aux disciples  
sur le bord de la mer de Tibériade. 
Quand ils eurent mangé, Jésus dit à Simon-Pierre : 
« Simon, fils de Jean, m’aimes- tu vraiment, plus que ceux-ci ? » 
Il lui répond : « Oui, Seigneur ! Toi, tu le sais : je t’aime. » 
Jésus lui dit : « Sois le berger de mes agneaux. » 
Il lui dit une deuxième fois : 
« Simon, fils de Jean, m’aimes-tu vraiment ? »  
Il lui répond : « Oui, Seigneur ! Toi, tu le sais : je t’aime. » Jésus lui dit : « Sois le pasteur de mes brebis. » 
Il lui dit, pour la troisième fois : « Simon, fils de Jean, m’aimes-tu ? » Pierre fut peiné parce que, la troisième 
fois, Jésus lui demandait : « M’aimes-tu ? » Il lui répond  «Seigneur, toi, tu sais tout : tu sais bien que je t’aime » 
Jésus lui dit : « Sois le berger de mes brebis. Amen, amen, je te le dis : quand tu étais jeune, 
tu mettais ta ceinture toi-même pour aller là où tu voulais ; quand tu seras vieux, tu étendras les mains, 
et c’est un autre qui te mettra ta ceinture, pour t’emmener là où tu ne voudrais pas aller. » Jésus disait cela  
pour signifier par quel genre de mort Pierre rendrait gloire à Dieu. Sur ces mots, il lui dit : « Suis-moi. » 
 
 
Méditation du  pape François 
 

Comment Jésus me regarde-t-il aujourd’hui ? 
Cette question interpelle directement chaque chrétien avec la même force que les trois regards que le Seigneur 
a eus pour Pierre. Des regards qui racontent l’enthousiasme de la vocation, le repentir et la mission. 
  

 Le passage qui raconte le dialogue entre Jésus et Pierre se trouve presqu’à la fin de l’évangile de Jean.  
 Rappelons-nous toujours de l’histoire de cette nuit de pêche, quand les disciples n’avaient pris aucun 
 poisson. Pour cette raison, ils étaient un peu en colère. C’est pourquoi, quand ils s’approchèrent de la 
 rive et entendirent un homme leur demander s’ils avaient quelque chose à manger, de colère, ils 
 répondirent Non ! Mais cet homme leur dit de jeter leurs filets de l’autre côté : c’est ce qu’ont fait les 
 disciples et leur filet se remplit de poissons. C’est Jean, l’ami le plus proche, qui reconnaît le Seigneur.  
 

Quant à Pierre, l’enthousiaste, il se jette dans la mer pour arriver le premier à Lui. En arrivant – c’est là que 
commence le passage de l’évangile d’aujourd’hui -, ils voient que Jésus a préparé à manger ; sur le gril,  
il y a du poisson. Ils mangent ensemble, puis, après avoir mangé, commence le dialogue entre Jésus et Pierre. 
 

  
 



 Aujourd’hui, dans la prière, revenait dans mon cœur le regard de Jésus sur Pierre.  
 Et dans l’Evangile, j’ai trouvé trois regards différents. 
 

Le premier se trouve au début de l’évangile de Jean, quand André va trouver son frère Pierre et lui dit :  
Nous avons trouvé le Messie. Et il le conduit à Jésus, qui fixe son regard sur lui et dit : Tu es Simon, fils de 
Jonas. Tu seras appelé Pierre. C’est le premier regard, celui qui plus tard, à Césarée de Philippe, explique la 
mission : Tu es Pierre et sur cette pierre, j’édifierai mon Eglise. Entre temps, Pierre s’était enthousiasmé pour 
Jésus et le suivait.  
 

 Rappelons ce passage du sixième chapitre de l’évangile de Jean, quand Jésus parle de manger son 
 corps et que de nombreux disciples disent alors : Mais cela est dur, cette parole difficile, au point qu’ils 
 commencent à se retirer. Alors Jésus regarde les disciples et dit : Vous aussi, vous voulez vous en aller ? 
 Et c’est l’enthousiasme de Pierre qui répond : Non ! Mais où irions-nous ? Toi seul as les paroles de la 
 vie éternelle ! Il y a donc le premier regard : la vocation et une première annonce de la mission.  
 Et que ressent l’âme de Pierre lors de ce premier regard ? De l’enthousiasme. 
 

J’ai pensé ensuite au deuxième regard, pendant la nuit du jeudi saint, quand Pierre veut suivre Jésus  
et s’approche de l’endroit où il se trouve, dans la maison du prêtre, en prison. Mais, étant reconnu, il dit :  
Non, celui-ci je ne le connais pas ! Il le renie à trois reprises. Ensuite il entend le chant du coq et se souvient  
qu’il a renié le Seigneur. Il a perdu son amour, il a tout perdu. A ce moment-là, alors qu’il est emmené  
dans une autre pièce, Jésus fixe son regard sur Pierre. L’évangile de Luc dit que dernier pleure amèrement.  
 

 Ainsi, cet enthousiasme à suivre Jésus s’est transformé en pleurs, car il a péché. Il a renié Jésus.  
 Mais ce regard change le cœur de Pierre, plus qu’avant.  
 Il change son cœur, et c’est un changement qui est une conversion à l’amour. 
 

Le troisième regard est raconté dans l’évangile d’aujourd’hui : c’est la confirmation de la mission, mais aussi  
le regard par lequel Jésus demande confirmation de l’amour de Pierre. En effet, à trois reprises Pierre l’a renié, 
et à présent, le Seigneur demande à trois reprises la manifestation de son amour.  Et quand Pierre, à chaque 
fois, lui dit qu’il l’aime, Il lui confie la mission : Pais mes agneaux, paix mes brebis.  

Le troisième regard est celui de la mission.  
 

 Nous aussi, nous pouvons nous demander : comment Jésus me regarde-t-il aujourd’hui ?  
 Avec un appel ? Avec un pardon ? Avec une mission ? Soyons certains que, sur la route qu’il a suivie, 
 nous sommes tous sous le regard de Jésus : il nous regarde toujours avec amour, il nous demande 
 quelque chose, il nous pardonne et nous donne une mission. 
 
Intercession  Ô Seigneur, envoie ton Esprit. 
  Supplions Dieu de répandre son Esprit sur toute créature, ainsi qu’il l’a promis : 
  Sur ceux qui ont faim, ceux qui pleurent, ceux qui attendent un consolateur, 
   Sur ceux qui ont besoin de ta Sagesse pour établir la justice et la paix, 
  Sur les persécutés, les opprimés, les abandonnés, 
  Sur ceux qui annoncent ta Parole et ceux qui en vivent, 
  Sur ceux qui te connaissent et ceux qui te cherchent, 
  Sur ceux qui te suivent et ceux qui se détournent de toi, 
  Sur les vivants et les morts, 
 

Notre Père  
 
Oraison Dieu qui nous as ouvert la vie éternelle en exaltant ton Fils dans la gloire  
  et en nous envoyant ton Esprit de lumière, fais qu’en participant à une telle grâce,  
  nous soyons plus dévoués à te servir et obtenions une plus grande foi. 
 
Je vous salue Marie 

 
Dans le ciel, nous avons une mère, Elle veille et surtout nous éclaire  

Pour chanter Dieu Amour notre Père,  
Notre cœur s’est tourné vers notre Mère du Ciel. 

1- Puisqu’aimer, c’est changer et c’est croire, Aide-nous, Marie à mieux prier 
Puisqu’aimer peut changer notre histoire, Aide-nous, à nous réconcilier. 

2- Puisqu’aimer, c’est vivre en Sa confiance, Aide-nous, à nous abandonner. 
Puisqu’aimer, c’est vivre en Sa présence, Aide-nous, Marie à Le trouver. 
3- Puisqu’aimer, c’est se donner soi-même, Aide-nous, Marie à partager. 
Puisqu’aimer, c’est avancer quand même, Aide-nous, Marie à continuer. 


